
Le dernier message de Baden-Powell

«Chers Scouts,

Si par hasard, vous avez assisté à la représentation de “Pe-
ter Pan”, vous vous souviendrez que le chef des pirates 
était toujours en train de préparer son dernier discours, car 
il craignait fort que l’heure de sa mort venue, il n’eût plus 
le temps de le prononcer. C’est à peu près la situation dans 
laquelle je me trouve, et bien que je ne sois pas sur le point 
de mourir, je sais que cela m’arrivera un de ces prochains 
jours et je désire vous envoyer un mot d’adieu. 

Rappelez-vous que c’est le dernier message que vous re-
cevrez de moi ; aussi méditez-le.

J’ai eu une vie très heureuse et je voudrais qu’on puisse en 
dire autant de chacun de vous. 

Je crois que Dieu nous a placés dans ce monde pour y être 
heureux et pour y jouir de la vie. Ce n’est ni la richesse, 
ni le succès, ni la satisfaction égoïste de nos appétits qui 
créent le bonheur. Vous y arriverez tout d’abord en faisant 
de vous, dès l’enfance, des êtres sains et forts qui pourront 
plus tard se rendre utiles et jouir ainsi de la vie lorsqu’ils 
seront des hommes. 

L’étude de la nature vous apprendra que Dieu a créé des 
choses belles et merveilleuses afin que vous en jouissiez. 
Contentez-vous de ce que vous avez et faites-en le meilleur 
usage possible. Regardez le beau côté des choses plutôt 
que le côté sombre.

Mais le véritable chemin du bonheur est de donner celui-ci 
aux  autres. Essayez de quitter la terre en la laissant un peu 
meilleure que vous ne l’avez trouvée et quand l’heure de 
la mort approchera, vous pourrez mourir heureux en pen-
sant que vous n’avez pas perdu votre temps et que vous 
avez fait «de votre mieux». Soyez toujours prêts à vivre 
heureux et à mourir heureux. Soyez toujours fidèles à votre 
Promesse scoute même quand vous aurez cessé d’être un 
enfant - et que Dieu vous aide à y parvenir!

Votre ami, 
Robert Baden-Powell»

«Dear Scouts, 

If you have ever seen the play «Peter Pan» you will re-
member how the pirate chief was always making his dying 
speech because he was afraid that possibly when the time 
came for him to die he might not have time to get it off his 
chest. It is much the same with me, and so, although I am 
not at this moment dying, I shall be doing so one of these 
days and I want to send you a parting word of good-bye.

Remember, it is the last time you will ever hear from me, so 
think it over.

I have had a most happy life and I want each one of you to 
have as happy a life too.

I believe that God put us in this jolly world to be happy and 
enjoy life. Happiness doesn’t come from being rich, nor 
merely from being successful in your career, nor by self-in-
dulgence. One step towards happiness is to make yourself 
healthy and strong while you are a boy, so that you can be 
useful and so you can enjoy life when you are a man.

Nature study will show you how full of beautiful and won-
derful things God has made the world for you to enjoy. Be 
contented with what you have got and make the best of 
it. Look on the bright side of things instead of the gloomy 
one.

But the real way to get happiness is by giving out happiness 
to other people. Try and leave this world a little better than 
you found it and when your turn comes to die, you can die 
happy in feeling that at any rate you have not wasted your 
time but have done your best. «Be Prepared» in this way, 
to live happy and to die happy- stick to your Scout Promise 
always when you have ceased to be a boy - and God help 
you to do it.

Your friend,

Robert Baden-Powell»


